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		Suivez-nous sur les réseaux sociaux !


		 


		Facebook : facebook.com/editionsaddictives


		Twitter : @ed_addictives


		Instagram : @ed_addictives


		 


		Et sur notre site editions-addictives.com, pour des news exclusives, des bonus et plein d’autres surprises !


	


	

   Disponible :
 

  Can You Keep a Secret ?


  Depuis des années, Jayden ne revient au domicile familial qu’en de rares occasions, et ça convient très bien à Ambre.


Moins elle voit son insupportable demi-frère, mieux elle se porte !
 

Alors, quand elle apprend que Jayden-le-connard s’est fait virer de sa fac et qu’il est de retour à San Francisco, elle se prépare à vivre un été cauchemardesque.


Jayden s’est toujours montré froid et méprisant avec elle, et ça n’a pas l’air d’avoir changé.
 

Mais désormais, elle le découvre aussi viril, fascinant, terriblement sexy…


Et si son été devenait finalement bien plus intéressant… ?




   Tapotez pour télécharger.
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   Disponible :
 

  Fucking Wedding


  Quelles que soient les épreuves, April ne baisse jamais les bras et préfère se concentrer sur le positif.


Son travail de wedding planner la passionne, son entreprise est florissante, la vie lui sourit.


L’amour ? Pour les autres, et c’est très bien comme ça !


Jusqu’au jour où un nouveau client se présente, la dernière personne pour laquelle elle aurait imaginé un jour organiser un mariage…


Mais doit-elle vraiment lui dire oui ?




   Tapotez pour télécharger.
    

  

   [image: Fucking Wedding]




   Disponible :
 

  Mr Alpha


  Quand son portable RedLine sonne, Lola devient une autre.


Elle n’est plus l’assistante fauchée d’un patron aussi charismatique qu’invivable.


Elle devient Crystal, une femme sensuelle, érotique, se prêtant aux fantasmes de ses clients anonymes par téléphone.


Entre tous ces hommes, un seul se démarque : Mister A. Autoritaire, possessif, mystérieux, il lui fait vivre des nuits de folie.


Mais se rencontrer en vrai pourrait bien tout faire voler en éclats !




   Tapotez pour télécharger.
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   Disponible :
 

  Putain d’île !


  William a un secret à cacher à tout prix et ce n’est pas pour rien qu’il est venu s’installer aux Bahamas, en toute discrétion.


Mais c’était sans compter sur l’arrivée de Solveig : jeune, pétillante et surtout très curieuse !


Sur les plages de sable fin, sous le soleil, ils ne s’attendaient pas à se rencontrer, ni à conclure un arrangement n’incluant « que du plaisir » entre eux. Ils n’étaient surtout pas prêts à ce que leur réserve la vie insulaire. Car sur une île, tout se sait, et impossible de fuir indéfiniment son passé ou ses ennemis quand ils vous rattrapent !


Et pas sûr que leurs nuits torrides suffiront à tout arranger…




   Tapotez pour télécharger.
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   Disponible :
 

  Rebellious


  Génial et insaisissable, libre et insoumis, Gabriel n’a ni Dieu ni maître. Et ce ne sera certainement pas Anouchka, jeune peintre en mal d’inspiration, qui changera sa vie.


Mais Anouchka a plus de ressources qu’il ne le croit et la confrontation s’annonce explosive…




   Tapotez pour télécharger.
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		Rose Miller


		SO BAD !
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		Avery

		Ce soir, l’ambiance est au rendez-vous, la boîte de nuit est pleine à craquer et on a même du mal à danser sans se trouver collés les uns aux autres. La musique enflamme la foule et les corps se déhanchent au rythme du son que passe le DJ. Addison essaie tant bien que mal de me parler par-dessus la musique mais je ne comprends strictement rien. Elle me tire vers elle d’un mouvement brusque et me crie dans l’oreille :

		– Viens, on va boire un verre, j’en peux plus !

		J’acquiesce avant d’attraper par la main Arleen qui danse avec un mec à côté de nous. Je lui fais signe que l’on se dirige vers le bar. À son tour, elle hoche la tête et délaisse sa nouvelle proie pour nous suivre.

		Nous sommes sortis, ce soir, pour fêter les 21 ans d’Addison, mon amie d’enfance, tout comme Arleen. Nous nous connaissons toutes les trois depuis la maternelle et avons tout traversé ensemble. Les amitiés comme la nôtre ne sortent pas de n’importe où, elles se construisent au fil des années et deviennent aussi solides que les fondations d’une maison. Je pourrais compter sur mes amies dans n’importe quelle situation, je le sais. Même si je leur demandais d’enterrer un cadavre, elles me suivraient les yeux fermés.

		Nous nous pressons contre le bar pour attirer l’attention de la barmaid, qui nous ignore totalement, préférant visiblement servir des hommes qui lui tendent de généreux billets.

		Il y a des choses que je tolère et d’autres que j’exècre, et demeurer invisible aux yeux d’une petite pétasse qui passe son temps à flirter avec tout et n’importe quoi me rend très irascible.

		Addison commence à s’énerver également. Au bout de dix minutes, je l’entends maugréer :

		– Elle le fait exprès, cette saleté !

		– C’est certain ! On n’a pas assez de barbe pour elle, je pense !

		Addison rigole et Arleen nous crie à son tour :

		– On a qu’à monter sur le comptoir !

		Mes deux amies se mettent à rire de plus belle mais je ne suis pas contre l’idée.

		– Tu as raison. Allons-y !

		Elles me regardent toutes deux avec de grands yeux lorsque je commence à attraper un tabouret.

		– Tu ne vas pas faire ça, quand même ? hurle Arleen.

		– Oh, si !

		Je monte aussitôt sur l’un des tabourets et m’affale presque sur le bar pour l’interpeller. Lorsque je réussis enfin à capter l’attention de la serveuse et qu’elle me voit dans cette position, elle me regarde avec des yeux exorbités. Et c’est sans attendre qu’elle accoure vers nous.

		Qu’est-ce qu’il ne faut pas faire pour être remarqué ici.

		– Qu’est-ce que vous faites ? Vous ne pouvez pas monter sur le bar ! s’indigne la serveuse.

		La petite brune aux traits hispaniques n’a pas l’air d’apprécier beaucoup mon geste.

		– Alors, servez-nous ! On attend depuis plus de dix minutes.

		– J’essaie de servir tout le monde, me répond-elle sur la défensive.

		Je redescends du bar tout en continuant de la fixer du regard.

		– Et ce n’est qu’une coïncidence si les premiers servis ne sont que des hommes plutôt généreux en pourboire ?

		Ses yeux me lancent des éclairs et je suis sûre qu’elle aimerait bien me traiter de tous les noms qui lui viennent en tête.

		– Bon, je vous sers quoi ? me dit-elle, plutôt agacée.

		– On va prendre trois bières…

		J’ai à peine fini ma phrase que le mec d’à côté qui ne cesse de me bousculer depuis tout à l’heure me coupe la parole et s’adresse à la serveuse :

		– Salut, ma belle, je vais prendre deux bières, s’il te plaît !

		J’hallucine !

		Je me retourne vers lui et le vois faire un sourire dragueur à la serveuse qui, bien entendu, ne se fait pas prier pour lui répondre.

		– Je t’apporte ça de suite.

		Il lui fait un clin d’œil avant de s’accouder au bar. J’ouvre la bouche pour dire quelque chose mais je ne sais même pas quoi dire. Je me retourne sur mes deux copines qui me poussent à réagir.

		– Non mais, Avery, tu vas le laisser faire ?

		– Elle a raison, tu n’as pas fait tout ça pour laisser un mec passer devant toi !

		Reboostée par leurs commentaires, je me lance :

		– Eh, j’étais là avant. Elle était censée me servir, j’attends depuis dix minutes et…

		– Quoi ?

		Il tourne légèrement sa tête vers moi avec un grand sourire et pose sa main sur son oreille comme s’il ne m’entendait pas. Cela a le don de m’énerver un peu plus.

		– J’étais en train de commander !

		Il se tourne totalement vers moi, et même si je suis très énervée contre ce mec qui se croit tout permis, je ne peux m’empêcher de remarquer qu’il est très beau. Une carrure pareille doit faire tourner toutes les têtes, sans parler de ses yeux foncés qui me coupent complètement du reste du monde. Et il a ce putain de sourire qui donne envie de l’embrasser tout en lui donnant des baffes.

		Mais ce sont toujours les plus beaux mecs les plus cons, c’est bien connu.

		– Il fallait être plus rapide, ma belle !

		– Pardon ?

		– Je t’excuse ! me répond-il avec un sourire narquois.

		Je suis certaine de n’avoir jamais rencontré un mec aussi hautain de toute ma vie.

		Mais pour qui se prend-il, ce connard ?

		– C’est une blague ?! Déjà vous ne me tutoyez pas, on n’a pas gardé les moutons ensemble, que je sache, et, de deux, vous vous prenez pour qui au juste ?

		– Eh du calme, ma belle, je…

		– Et arrêtez avec vos « ma belle » !

		Il me regarde comme si je sortais d’un asile de fous.

		– Ce n’est pas ma faute si la serveuse préfère servir un beau mec comme moi.

		Alors là, je n’en reviens pas, ce mec a un culot monstre et il ne s’en cache pas en plus. Bon, pour sa défense, il est réellement beau et sexy. C’est un métis, des cheveux bruns rasés sur le côté et un peu plus longs sur le dessus, à la mode du moment. Ses yeux noirs me déstabilisent tant ils sont sombres et l’obscurité de la boîte de nuit n’arrange rien. L’inconnu me regarde de haut, vu qu’il fait au moins une tête de plus que moi, mais je ne le lâche pas des yeux une seule seconde. Je ne suis pas du genre à me laisser faire et je sais répliquer lorsqu’il le faut. Peut-être que j’en fais trop mais sa façon d’être m’énerve au plus haut point.

		Pourquoi les beaux mecs sont-ils toujours obligés de se montrer arrogants ?

		– Je rêve, tu te prends pour qui, monsieur Grande Gueule ? Parce que t’es mignon, tu penses que tu as tous les droits ?

		Son visage se fend d’un sourire et je dois me contenir pour ne pas lui balancer une gifle à travers la figure, l’alcool ne m’aidant sûrement pas à garder mon calme.

		– Alors comme ça, tu me trouves mignon ?

		Sur tout ce que je viens de lui dire, il n’a entendu que ça ? Vraiment ?

		– C’est pas ce que j’ai dit.

		J’ai rarement été aussi excédée par quelqu’un.

		– Oh, si !

		– Eh bah, c’est pas ce que je voulais dire…

		Je croise les bras sur ma poitrine pour me donner plus de contenance mais ses yeux dérivent aussitôt plus au sud pour se poser sur mon décolleté. Je savais bien que je n’aurais jamais dû mettre ce top bien trop échancré.

		– Eh ! C’est par ici que ça se passe !

		Je lui montre mes yeux de la main et son immense sourire refait surface. Mais qu’est-ce que j’aimerais lui faire fermer sa bouche à celui-là !

		– Désolé, j’aime bien regarder les belles choses.

		– Et moi, j’adore castrer les mecs !

		– Putain, il t’en faudrait un pour te dérider un peu, princesse !

		J’ouvre grand la bouche mais je reste muette devant cette grande gueule.

		– Dans le mille, hein ?

		Il me fait un clin d’œil et se retourne vers le bar.

		– J’ai un copain, espèce de connard ! Mais ce n’est pas un crétin et il sait parler aux femmes, lui !

		– Il ne doit pas savoir comme s’y prendre alors…

		– Ne parle pas de ce que tu ne connais pas… À première vue, toi non plus, tu ne sais pas t’y prendre…

		– Oh, mais je peux te montrer quand tu le souhaites que je me débrouille très bien avec les femmes !

		Une main se pose sur mon épaule et Addison me parle à l’oreille :

		– Laisse tomber ce connard, viens, on va danser !

		Je me retourne sur elle et lève un sourcil interloqué.

		– Comment ça ? Hors de question, on est venues prendre un verre, on va repartir avec ce verre.

		Arleen s’avance un peu plus vers nous.

		– Elle a raison, on mérite bien notre verre après tout ce temps à attendre.

		– OK, OK, alors continue de te battre avec ce beau gosse !

		Je lui souris et me retourne, prête à remonter sur le ring. Mais je suis surprise de me retrouver face à la serveuse qui me tend trois bières.

		– C’est quoi, ça ?

		– Les bières que tu m’as demandées tout à l’heure. C’est ce que tu voulais, non ?

		Je lève la tête et cherche autour de moi mais aucun signe du connard. Je souffle avant de tendre un billet à la serveuse.

		– Non, c’est bon, il a payé !

		– Quoi ?

		– Le beau gosse… il a payé pour toi !

		Elle me lance un regard de pétasse arrogante avant de repartir vers l’autre côté du bar. Et alors que je n’en reviens toujours pas de ce qu’il vient de se passer, je me retourne vers mes amies, avec mes trois bières en main et nous rigolons de la situation.

		– Eh bien, c’était la moindre des choses qu’il pouvait faire !

		Après avoir trinqué et bu notre bière, nous repartons heureuses et motivées vers la piste de danse. Pourtant, même si j’ai très envie de penser à autre chose, l’image de ce mec tourne en boucle dans ma tête.

		Arleen retrouve son bel inconnu et Addison et moi dansons ensemble jusqu’à ce qu’un homme d’une trentaine d’années s’approche de nous. Il est pas mal mais un peu vieux pour moi et puis j’ai un petit ami après tout. Mais il semble plaire à Addison qui se laisse approcher facilement. En bonne copine, je m’écarte gentiment pour les laisser tous les deux mais il me retient par la main et m’amène auprès de lui. J’ouvre de grands yeux et regarde ma copine désolée. Elle me fait un signe de la tête pour me faire comprendre que ce n’est pas grave. Le mec colle ses lèvres à mon oreille pour me parler.

		– Eh, tu ne veux pas danser avec moi ?

		Je me mets sur la pointe des pieds pour qu’il m’entende.

		– Non merci, j’ai un petit ami.

		– C’est pas grave, je suis pas jaloux.

		Je fais un semblant de sourire à sa blague mais je comprends bien vite qu’il ne plaisante pas.

		– Il n’a pas besoin de savoir, un coup d’un soir, c’est bien aussi !

		Je le regarde, estomaquée, et je me demande si c’est ma soirée…

		Qu’est-ce que je fais pour attirer autant de connards ?

		– Non, c’est pas mon truc !

		– Oh allez, ma belle… tu peux pas me refuser ça ?

		– Oh, si, et c’est ce que je fais, alors je vais m’en aller et, toi, tu vas te lancer à la poursuite d’une fille beaucoup moins exigeante que moi, OK ?

		Je le repousse et prends Addison par la main pour nous frayer un chemin un peu plus loin dans la foule. Arleen nous suit avec son Apollon et nous reprenons là où nous en étions.

		Ce n’est qu’au petit matin, après avoir abusé encore et encore d’alcool et de déhanchement sur la piste, que nous décidons de prendre un taxi pour rentrer chacune de notre côté.

		Deux connards dans une même soirée, c’est beaucoup trop pour moi, il est temps que je retrouve mon lit.
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		Avery

		Lorsque j’émerge de ma courte nuit, un mal de crâne lancinant m’oblige à me lever pour attraper un cachet dans mon tiroir. Je récupère mon téléphone sur ma table de chevet et je m’aperçois qu’il est déjà midi passé. Je déteste traîner au lit mais, après avoir fêté comme il se doit l’anniversaire d’Addison, j’avais bien besoin d’un peu de repos. Je passe une veste sur mon pyjama et attache mes cheveux d’un chignon approximatif. Je me regarde un instant dans la glace mais découvrir ma tête après un lendemain de fête n’est jamais fameux. J’ai des cernes sous mes yeux bleus, qui n’ont plus rien d’éclatant aujourd’hui. Mon teint, si lumineux d’ordinaire grâce aux multiples crèmes dont je me tartine, ne ressemble plus à rien. Il va me falloir une bonne dose de détente pour me remettre d’aplomb.

		On est dimanche et je suis certaine que mon père et Sienna se sont rendus au restaurant pour déjeuner. Je suis donc tranquille à la maison et vais pouvoir me réveiller paisiblement, sans la voix de mon père qui me pose mille et une questions sur ma soirée. Il est plutôt papa poule et fait très attention à ce que je fais et à qui je fréquente. Après la mort de ma mère, il y a onze ans déjà, mon père et moi, nous nous sommes beaucoup rapprochés. Il n’avait que moi et je n’avais que lui. Mes grands-parents avaient coupé les ponts depuis des années car mes parents m’ont eu très jeunes. Ma mère avait 18 ans, tout comme mon père, ce qui ne leur a pas plu, pourtant mes parents ont décidé de me garder et de fonder leur propre famille.

		Et, dix ans plus tard, ma mère mourrait dans un accident de voiture. Notre vie a été chamboulée. Du jour au lendemain, on perdait tous les deux la chose la plus importante de notre existence. Alors nous avons été là, l’un pour l’autre, nous avons avancé main dans la main. Je pourrais presque dire qu’il est autant mon père que mon meilleur ami. Même si certains ne comprennent pas notre relation, j’ai appris à ne plus les écouter. Il est le centre de mon univers, aujourd’hui, et rien ne pourrait changer cela.

		Puis Sienna est arrivée et nous avons fait un pas vers une nouvelle vie. Je me suis tout de suite bien entendue avec elle, jamais elle n’a voulu prendre la place de ma mère, elle me comprend et m’écoute, et c’est tout ce que je demande.

		Je descends dans la cuisine et me sers un jus d’orange avant d’aller m’allonger sur un transat du jardin. Le soleil tape fort aujourd’hui et je suis presque sûre que, si je me laisse aller, je pourrais me rendormir sous la chaleur. Mais j’ai intérêt à me bouger avant que mon père ne rentre à la maison, il n’aime pas me voir traîner en pyjama toute la journée. C’est donc avec le peu de motivation qu’il me reste que je me rends dans ma salle de bains.

		Après un bon bain détente, avec tout ce qui va bien, gommage, masque, bougie et musique douce, je ressors détendue et en pleine forme. J’ai meilleure mine et je suis presque sûre qu’on ne se douterait pas que je suis sortie la veille. J’enfile un legging et un débardeur avant de m’installer sur mon lit pour une bonne dose de romance. Je pourrais passer des heures à lire des livres d’amour, de trahison ou de drame. C’est un peu mon péché mignon et ma bibliothèque déborde de romans en tout genre.

		– Avery ?

		La voix de mon père résonne dans la maison et je sais qu’il faut que je descende.

		– Oui, j’arrive !

		Je laisse en plan mon roman et emprunte les escaliers.

		– Dans la cuisine, ma puce.

		Je passe le pas de la porte et trouve mon père assis devant un café au bar de la cuisine et Sienna debout devant le frigo. Je passe derrière mon père pour lui faire un câlin, comme chaque jour.

		– Salut, ma puce, ça va ?

		– Oui super, et vous ?

		J’en fais de même avec Sienna.

		– Tu es rentrée tard ?

		– Andrew ! Ne commence pas, ta fille a 21 ans.

		Je m’installe en face de mon père sur l’un des tabourets du bar.

		– Je sais, je demande juste pour savoir.

		Nous levons toutes les deux les yeux au ciel. Nous ne le changerons pas, il est protecteur, c’est une qualité pour un père.

		– Je ne sais plus très bien, il faisait déjà jour, en tout cas.

		– Vous vous êtes amusées ? me demande gentiment Sienna.

		– Oui, c’était cool ! Et, vous, vous êtes allés au restaurant, ce midi ?

		– C’est ça !

		– Vous êtes restés longtemps !

		– Non pas vraiment, on était de retour à quinze heures.

		– Hein ? Mais je ne vous ai pas entendus.

		Mon père rigole.

		– Tu étais dans la salle de bains… j’ai bien failli avertir les secours, vu le temps que tu y es restée, j’ai cru que tu t’étais noyée dans ton bain.

		– Ah ah ah… une fille, ça prend du temps pour se faire belle !

		– Et pourquoi as-tu besoin de te faire plus belle que tu ne l’es déjà ? Tu dois impressionner qui ?

		– Toi, bien entendu !

		Je lui fais un clin d’œil avant de me lever pour quitter la cuisine.

		– Tu vas où ?

		– Je ne sais pas, devant la télé ou dans ma chambre, pourquoi ?

		– Tu te souviens qu’on a du monde, ce soir !

		– Hein ? Qui ça ? Tu ne m’as rien dit !

		Sienna rigole et mon père souffle comme s’il n’en pouvait plus de m’avoir comme fille. Pourtant, je ne pense pas être aussi horrible.

		– Tu te souviens que mon frère doit venir passer deux mois ici, il arrive ce soir ! m’annonce Sienna.

		– Ah oui, c’est vrai… excuse-moi, Sienna, j’avais totalement oublié !

		– Ce n’est rien !

		Mon père reprend :

		– Tu perdrais ta tête si elle n’était pas accrochée à ton corps, toi !

		– Eh, c’est même pas vrai !

		– Oh, si.

		Je fais semblant de bouder et il explose de rire.

		– Comme si cette tête de chien battu pouvait encore m’émouvoir.

		– Ça marche assez souvent, lui rétorque Sienna.

		– Quoi ?

		– Oh, arrête, tu es trop fou de ta fille pour la laisser bouder comme ça !

		Je m’approche de ma belle-mère et la prends dans mes bras.

		– Tu me comprends toi au moins, Sienna, tu sais ce que je vis avec lui.
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